
La guerre en Asie 
( S U m 0 1 LA PREMIÈRE FACtl 

la regio. de Teag Yeaea 
TUntaln, 10 Juin. — La* force* 

>aar»n»l*»» opérant «ur 1* plateau 
d* l'Orna*, dsns le Soul-Yuan. ont 
Ba i an déroute le* ta*vs et ! « - • <Ji-
vtséon* chinoise*, dan* 1* aecteur de 
Ylng-Pen-Tchao. k 40 km. au aud 
d* Paotou 

La* troupe* qui avalent déclenché 
le SI mai k l'eut» un* offensive dana 
le* «Mlrea i d* Louitng. dan* Im p n -
vlnc* du Tunnan. ont avancé ra
pidement k 1 ouest du neuve Nou et 
exterminé 3.000 hommes de* SSaw et 
M** division* ennemies, avec les
quelles elles étalent entrée» en con
tact dans ls région de Teng-Youen 
(Tunnan occidental) . Le* opération* 
d* nettoyage a* sont terminée» 1* 
6 juin. 

En Chine, le* aviateurs 
eagto-saxoa» detnesrrent iav i s iUet 

Stockholm. 10 Juin. — L* mlnls-
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DEUXIÈME ANNIVERSAIRE 
DE L'ENTRÉE EN GUERRE 

DE LTTAUE 

L'amitié 
germano-italienne 

ne connaît 
en aucun cas 

d'intérêts opposés 

JOVRHAL DE ROVBÂIX 

NOUVELLES 
de France 

La publ icat ion des citations 
• a reprendre 

an « Journal Officiel » 

Les prisonniers 
fidèles à la pensée 

dn Maréchal 
— Français, voua «vas la mémotra 

Cette singulière, mais paternelle ex
clamation du Maréchal ne s adresse 
pas aux prisonniers. 

Eux n ont pas la mémoire aussi 
courte, on t'en doute, et c'est pour 
cela que ta captivité leur a appr'ji 

des citation* hoenoiocuées ! quelque chose, 
provisoirement suspendue | Au milieu de* bobards au moment | m o n d « {Amértqum, 42 mUitomê MO «00 

ÉCHOS 
Le moode compte 

2.216 millions d'habitants 
Berlin. — D'après un rapport officiel 

de l'Office nautique du Acte*, le 
monde compte 2J16 million* d'A*t>l-
tont» oui M rtportUirnl de s* fréon 
entrante : 534 million.» pour rgvrops. 
1.235 million! pour l'Asie, 180 million! 
pour l'Afrique, 273 million» pour 
i Amérique et 11 millions pour ï Aus
tralie et Je* lie» des mert du Sud. 

Cet chiffre» prennent un aspect 
quelque peu différent et l'on tient 
compte de la superficie de» partie» du 

Fans. 10 juin. — La délégation gé
nérale du gouvernement français dans 
les territoires occupés (secrétsnat 
d'Etat à la guerre) communique ce qui 
suit: 

« La publication par le «Journal 
officiel 
avait . 
pour des raisons d'ordre matériel. Elle le plus critiqua, une nouvelle leur km- carré»; Atie, 41 millionj 100.000 
va reprendre régulièrement. Un fascl- avait apporte un soulagement. Quand ! km- carré*; Afrique, 30 millions 300.000 
cule des liste* d; citations a déjà paru lis doutaient de tout, de la France et km- erré»; Australie et lie» de» mert 

dérlare-t'on à Berlin e n annexe, avec le numéro du 3 Juin. • d* l'esprit humain Us ont appris1 du S u d - 8 """ion* 900.000 km. carré». 
_ _ „ _ I -?*- I qu'un chef, un chef 'qui avait fait ses j *'"" 'f rapport de I'4»e. il ressort 
Berlin. 10 juin. — Le porte-parole / " , pre-.ves » Verdun et sllleurs. venait o " ' " AUe-rwetie, sur mlUe fcaoitent», 

du ministère de* affaire» étrangère*, A Montsr&DBUl, Ide prendre la France en mains, qu'il 240 «ont de 30 é 4S em», ce_Qui_eft un 
à loooaaion du deuxième annlver- M « i i u i • essayait d inculquer au paya un esprit 'ecord par rapport 
M i r e d e l'entrée en guerre de l'ItaJI*. | OT- A b e l » » n n a r d t n a u g l i r e | M u f , t de chsnger les hommes^ ^ m ? r e " « t ' d e 140 «eu 

forte proportion d'enfant» de moin* 
de 1S ans ett atteinte par le Japon 

ROUBAIX 
- m - . _ _ i e i - i . . . . . _ _ _ _ _ ^ _ i _ i . . _ ^ — » 

, n l f f* - VENDREDI 12 JUIN 

La nouvelle tenue des omciers 
de gardiens de la paix 

A Mont 
AI i t> _ j • I essayait d inculquer au paya un esprit record par rapport aux autre* peuples. 

A b e l B o n n a r d i n a u g u r e i ueut et de changer les hommes. t * " «u«»ie «otJtétKjue, par exemple, e* 
Son accession au pouvoir constituait j ?°!n}'rtJ.'JJi'„l4aJ™lZ, 

leur dernier espoir. 
8a noble figure et les accents de sa

gesse sntlque qui ponctua-ent ses mes
sages ont trouvé un écho dans les 
camps 

C'est parce que les prisonniers sont 
demeuré* plu* prés des tragiques évé
nements de notre défaite qu'ils ont 

u- mieux compris la haute pensée du 
m t é e W l e ^ t d e V « m i t ! é ^ ? , . ^ ' , ° n I cation nationale, accompagné de M. de ! Maréchal et qu'elle eat devenu, pour 
lntéerrele et o > l amitié de 1 A i l e - l i ^ , ^ a m b a a ! a a e u r t , f c p „ n e „ | eux une réalité vivante. A i l 
magne et de 1 Italie. La aolldArlté qui a e M , Hautecceur. secrétaire gênerai Jamali non plu* un chef n'a ému 

Cette affirmation est démentie ner , M l t '«• P a » <W TAxe d*M une) com- des b*aux-aru. a Inauguré l'exposition, plus vivement la sensibilité de ses 
• F ^ K ^ J «7.^ - . i - . - . i m I « ^ L ™ lœunautè lnoertructlblo et la cor- A l'arrivée du ministre, de l'smbsssa-1 nommes et J«m»l* U n'a conquU si 
Tchoung-Klng. dont les milieux com- j a l # J l t é <,„ rapports mutuel* eont drur et de al. Hautecceur devant la I complètement le* cours 
•natt-aantai riéis->lx*ra>nr n n a asti l ia ]*>a n i - . . . . . . . _ • , _ _ • _ _ . j . - j . *.. . i *> _ . - . I U - I . . , J . „ , . _ i - tu 

a précisé ta neture des relation, ger- l ' e x p o s i t i o n d e s c h e f s - d ' œ u v r e 
mano-ltsjlennes. Il » fait remarquer | r 

qu'au point de vue de la politique I e s p a g n o l s 
« • « « è r e . ce ne aérait que profaner ) M Ontaut, .n. 10 juin. - L'exposition 
1 autant- des puissance* de l'Axe que | des thet»-d œuvre espagnols apperte-

tère de l'air britannique a annoncé ' * • vouloir s'étendre sur la collabora- i nant au musée du Louvre. • été l'oc-
que le* aviateur* anglais et a m * T l - | t l o n germasio-ltallersne. | casion d'un* belle manifestation 
caln* récemment arrivé* dan* l'indi 
avalent été ml* en ligne dana la pro
vince Tcne-Klang. où 11* soutien
nent le* troupe* chinoises. 

a été. par 
pètent* déclarent que seul* le* pi-1 fondé** sur une amitié trè* rare ' «hemor- de commerce décorée eux i La sollicitude que le Maréchal a té 
lotes allie* qui «lent combattu en rt._, | . h U , , , „ ^ , ,.ITIIT->«V. «.n» _» 1 couleurs nationales espsgnoles et fran-I molgnée au~ -
Chine Jiiaqu-let sont d e . volontaire. : £ £ ^ . ' " n o î s r n e T ^ m M ^ " " ' * nnA^ ** ***• r ~ 
américain.. | H l t l e 

Les n i f l s i i t i «ls la virasse 
aliesnaaac 

. . . i m m • « . .v . . . iC J .» ont été rendus 
A Q O " ; sonnerie « Aux champs s a été «uivle 

Hitler et Bentto Mussolini » de l'hymne espagnol et d; la « Mar-
Aprè* avoir souligné que 1 ami t i é seillslse ». Un public nombreux a ap-

I germano-ita'ierin* ne oonnelssslt an I plaudl chaleureusement. 
i aucun ca« d'Intérêt* oppoeès. u • 

Berlin, 10 Juin. — Le* Journaux de'conclu : 
la capital* consacrent des commen- « Le politique Italienne est notr» 
taira* aux derniers succès remportes ' politique et notre politique eet celle 
par l**2«lppon*. |d« n u l l e . Le* combsts de l'Alle-

^ 1 magne sont 1*« comb.t* Italien* ev i ̂ ^ c îAoadèrnle 
septentnonsle o u ^ ' , , " Italien* «ont ceux a u | , n T l M e e # l t ^ M réunir a Vichy 

| peur procéder au remplacement d* 

L ' A c a d é m i e f r a n ç a i s e 

n e s e r é u n i r a p a s à V i c h y 
Vichy, Juin. — Le bruit ayant 

ïï. i . de ïut de î â ' U a e cérémonie f ermano- iUl i enne » • membre, défunte, M Pierre Be-
n ^ - . 1 ^ HatSouî s'est « é m u l é e à Rome ' D O l t ' "« P*—*' •»•»» <**«• »"•»• • 
"?-.•..• rnSî?*?-! f M t d • r o • , e • • « • • » • irait à ce eujet la déclaration oui-

Berliner NachUusgabe s note, 
que les ^ i m b i u s* déroulent dans les 
aonee central, et septentrionale du ' 
Pacifique et rappelle que l'unirai | »*lch 
Klmlts. qui commande dan. ces ré-
•ions. • donné 
bataille la consigne 
doit ètra vengé, tout au moins en 

< 81 U p*rt* d'un porte-avion» Japo- ' deuxième anniversaire de l'eartée en j , ce t te nouvelle est absolument 
nais, contre deux des porte-avions amé-1 guerre de l'Italie, une cérémonie ml-1 inexacte. Las réglemente de l'Aca-
ricalns les plus modernes, et les pertes i ms ire germano-italienne s'eet dé- : demi* sont formels : aucun* élec-
•értenn** Japonaises enregistrées dans i roulé* en présence du Bol-Empereur t i o n n e p e U t M raire en dehors du 
les proportions q u . . r o n Mit. doivent | e t „ „ r>uoe. au pied du monument , p a l a , u ^ i i M t i t u t . Il eat vralamn-
représenter u n . ,™vsnçhe de ls dej- ^ yictor-Emmanuel n . S a â . nue notre comoaanie atten-

Rome, 10 Juin. — A l'occasion d U | T a n t e 

tructlon de ls plus grande psrtie des 
vaisseaux américain* qui opéraient 
dans la Pacifique. U s'sgit d'une bien 
p.ètre compensstion. » 

O. l'avis d . la < Deutsoh. Allge-
melne Zettung », 1* nouvelle que des 
troupes nlppones oombsttent déjà de
puis le 1 Juin sur les lies Aléoutlen-
nes. doit avoir dissipé les Illusions 
yankees, d'autant plu* que lea Infor
mations de Washington ont oml: 

blable que notre compagnie stten 
dra la fin de la guerre pour désigner 
les successeur, de nos confrères dis
parus. » 

les parages des lies 

En Syr ie , 
t o u t e s les c é r é a l e s 
s o n t m o n o p o l i s é e s Le» indemnités a u x magistrats 

p a r les Anglais municipaux 
Un office des céréale* affilié . 

les perte* élevée» Vt un lt*d. glngdom commercial cor-
ont .ublas dan*, „ „ „ ! _ ? _ . „,»_„„«,_ „ o „ . , . 

Mldwsy. 

avec 368 enfant» par mille habitant», 
tandii que la plu» grande porportion 
de personne» dçees, apant dépassé 65 
ans revient au peupel letton (111 vieil
lard* pour mille nebttants), qui ett 
suivi par 1* France avec 101 pour mille, 
et par la Suède, avec 100 pour mille. 

c œ u r du Sahara, 
à Bidon V, 

de l'eau a Jailli 

saint O a y : éamaata : 
salât Aatorn* d* Paanu* 

• s t s t l : l everSh-a»; coucher U a. JB. 
Ivaae : nouvelle demain. 

«*: N>d'*pp*l:m.sx. 
* a 11 h. ; 14 à 1* h. 

0* lé 
à 17 a , au local « • la Ooutt* d* lait. 

Oeaté* ëa sait : dut. d* 11 à U h. 

Qui n'a entendu parler de ressentie svec émotion 
Les « envols Pétain » ont adouci leur ; Bidon V. ce petit poste bien connu 

existence matérielle à une époque où g>. caravane», s itué à 500 xllomé-
les colis n* parvenaient pas encore ré- | t , , , u , u d ^ Heggane 

- L t a « n 1 a de. droit, supérieurs' » » f » « n e «™** " « i u : >« d * " r t 

à ceux du corps. Les messages du Ma- |» perte de vue. 
réchal "redonnaient confiance en une1 En 1939. pourtant, un Jeun* géo-
commuh*uté française plus unie et] logue affirmait qu'en exécutant un 
plus Juste, confiance en l'Ame éter- forage dans ce poste du désert, il nelle de ls nation 

Les < Comités Pétain 
tardé 
comme dans les oflags. Des centres 
d'études ont ml* à leur programme de 
graves sujets comme la réforme mo
rale, la corporation, les problèmes de 
la karra, la famille et la Jeunesse, la 
formation des cadies, l'enseignement 
populaire, l'Information, la défense de 
l'âme française, etc. 

Lea prisonniers se sont voués a la 
Révolution 

I serait possible qu'on rencontrât une 
• Pétain» n'ont pas u q u l d e . 

former, dans le . .talaga ^ ^ r e t e n u < p a f „ g ^ j ^ 
du Méditerranéen-Niger, qui en a 
poursuivi la réallaitton, viens, d* 
donner raison à celui qui la conçut 
voici deux ans. 

En effet, ce* Jour» dernier», l'eau 
a jailli à raison de oent mètre* cube* 
par Jour dan» la région la plu» dé-

nationale" avec ls pieux i»ertlque du Sahara 
élan d» leur vie réfléchie. L'Inspira-1 ce t te eau. trouvée à 160 métrés 
tlon chrétienne des paroles du Mare-1 de profondeur, présente fou» le» 
chai s'Imposait dans l'ambiance » P l - i C a r a c t è r e s do l'eau de mer. 
rituelle du camp comme une vérité f ^ 
essentielle les amenant à abandonner 
les hftines revanchsrdes et les smours-
propres obstinés, à écaiter tout ce qui 
divise pour ne plus voir que ce qui 

La formation phys ique 

et morale 
pouvait noua sauver par le travail et I , , 
la coopération des différentes catégo- jrles j eunes c h ô m e u r s iranfjais 
' "uît yeux des prisonniers. 11 y a en- I e s t a p p r é c i é e e n H o l l a n d e 

Vichy. — Dn nouveau barème deslcore trop d* responsables 
merciel cor- 'indemnité* aux maires, adjoint» et malheurs passés qui restent par leur : Vlch- — n est réconfortant de no-

q u . la. Américains ont s u b i » dans, ^ " ^ f l . ^ " S f " , ^ ™ ^ . . ! « ^ conseillers munlcLpaux vient d'être I routine étroite et, veule, les respon-' 

A MADAGASCAR 
l e s B r i t ann iques 

p r o g r e s s e n t l e n t e m e n t 
Vichy. 10 Juin. — La* Informa

tion* parvenue* de Madagascar, lais-
l e n t supposer aux milieux officiels 
français que le commandement bri
tannique aurait l'Intention de prépa
ra*' un mouvement de pénétration 

poratlon» réglera désormais en Syrie é t ï b l l T ^ t a u I p r e v u , mettront fin (sables de nos malheurs présent 
I et su Liban toute* les tïan»actlon«,mux: inégalité* qui existaient entra lesl Os sont fidèles a la pensé, 

commerciale* relatives aux céréales. ; départements. ' réchal 
Ce monopole n* fait, d'ailleurs, que 

réactions que suscitent 
' 1 ^ . ! l'étranger les réalisations de la rèvo-

ution nationale. C'est ainsi qu'en Hol-

i c r e ^ ^ d ^ 

employé 
exprimer au Maréchal leur fidélité C'est, - - formation physique et morale 

ce . affec.ueux et con- ^ , . „ „ „ c h o m e u r s frsncsls est évl-

consacrer l'état d* fait qui existe _ ""« * ^ , * " i . S t , m'^'fscrîf ié^uelâ'û'ès- c l e s à l'organisation 
cepul . un an au Levant. Le. Anglais. D e s c o m . t e s d é p a r t e m e n t a u x ; nous ^ ^ K u J s ^ m ^ r e Ï Ï ^ _ 
à U faveur d'une «urenoher* sur le* d ' a c c u e i l 
prix pratiqué* dan* 1* pays, se «ont 
rendus aoquèreura, en effet, d* la p o u r les pr isonniers rapatriés 
totalité de la récolte de 1941 au pro- _ , ^ 
fit de l'armée britannique cantonnée , , administration su mlnisrtrs de f i n -
en Ira» et en Palestine. L'oooupatlon i teneur, vient d'Inviter le» préfets à fa-
d u territoire par lea Anglais se tra-l ctllter la création de comités départe, 
dult ainsi par une situation bien dir- ! mentaux d^aocueu pour le» prisonniers . (,„", a u M rvice du'Maréchal pour rai 

(PU. J. «Vf SU.) 
D e gauche à droite : ,MM. Louis MAILLOT, officier Je paix à 

Tourcoing: M A R C E L DOUILLARD, commandant des gardiens de 
la paix de Roabaix- Tourcoing, et FERNAND GlZARDlN, officier 
de paix à Roabaix. 

Depuis la création de la police d'Etat tal argenté, aux arme* de la polios: 
la tenue des gardiens de la paix a subi et un pantalon noir à double bande 
de sérieuses modifications, dont nous de drap bleu-de-Prsnc*. La casquette, 
avens récemment précisé le détsll. d» forme « à plateau » rigide porte 

Les officiers de police des corps ur- i un bandeau en sole bleu-d.-Pranoe, 
bain. : commandants de gardiens de i tissé a* feuilles d'acanthe, et **t re-
1* paix et officiers de paix, possèdent. ' haussée d'un écunon sux arme* d* la 
eux aussi un uniforme, que notre pho- I police. 
togravure permet d'apprécier. 

Cette tenue, en gabardine noire. I Quant aux eommlasalres de polios, 
comprend notamment, une tunique I leur tenue est sensiblement la même 
de forme droite, modèle < officier s de Seul* diffèrent le . écusaons et la eou-
l'armee d> terre, avec col ouvert et leur de* bande* de soi* qui «ont noir*» 
fermeture par quatre boutons sn mé- ' au lieu d'être bleu-de-Pr*nce. 

.CHRONIQUE 
RÉGIONALE 

1—iiiiii i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i—> 
Communiqués 

de la Préfecture 

|qus ) : de H A Z. — B spécial* : ru* 
Auguste-Angelller. n" 9 (coté recuit* 
des lettres). — Philosophie a» mathé-
mstlques : rue Auguste-Angelller. I 
(recuit* de droit). 

Ettencp pure < H » 

pour usages industriels 

Ua M se ssjpsspBl est MM 
à Lille et i Roubajx 
Trais forais* hsralpéi 

L** contrôleur* Emourgeon et Dal-
easre en s* faisant passer pour ache
teur» éventuels se mirent «n rap
port avec de* trafiqueur* d* . .« . l i i 
su*., Adam Horn. marchand ambu
lant, desneurant 7, rue de* Musnsst* 
« Lille ; Amélie Deiable marchand* 
foraine. S, ru* Oustsve-Nadaud A 
Koubaix. et Anne Lambert, marchand* 
foraine également domicilia*, si r u . 
du Pûle-Uora, à LUI*. ' 

Ils se rendirent tout a-abord, ru* 
^.""•f'»»'»»«'»«• a UU». «*j e * |*ur 
Préjanta le pnmiar lot otampoeé d* M 
oanots comprenant chacun 29 mini», 
de quatre v/asslngues. qu'on l*ur offrit 
aux prix de 1S0 fr. la bande sort *n-
vlron 4.000 fr. I* ballot 

Pour • • pa . manqusr î-affalr* com
prenant 3.740 w—Ingu*. au total les 
contrôleurs se flTent oondulre en au
to A Houbalx, où II* trouvèrent dan* 
un café de la Orand'Plaee. le solde du 
lot. soit qulna* ballot». 

A ce moment. 11* a* firent connaîtra 
aux vendeur*, contre Issquel* procès-
verbal fut drea**. 

Les trafiquants sont Inculpé* d* 
hausse illicite, extension de commerce 
•t achat et vante «ans facture 

La marchandise a été aalale pour 
être déposée ches un gro*sl*t« d* LUI*. 

La fnsMaisi iua issxaaasl» 
de sécants paWiaa* 

Vu l'arrêté du 13 mal 1S13, relatif 
•ux mesures à prendre pour assurer la 
•écurtté dans le* ètabllawment* ou
verts au public la commission commu
nale de sécurité a été constituée da 
façon suivante pour trois an* : 

M. la maire, président ; le sacré-
taire général d* la Mairie ; l'insjécuaur 
directeur du service de* travaux m u 
nicipaux : le dlrectfeur du MI il m 
d'hygiéme et da* «port*, secrétaire ; i . 
commissaire central de police : l'ins
pecteur départemental du travail, a 
Houbalx ; l'officier commandant 1* 
corps de* sapeurs-pompiers ; I* direc
teur de la Société roubalslenne d'éclai
rage par le gai «t l'électricité : l* di
recteur du Service municipal dés eaux 
de Roubalx-Tourcolng : oonstant V*r. 
donck. architecte. 40 ru* de* Arts : 1* 
docteur Léon Feiivergh,. le pare), ru* 
Pauvre*, «a : et un délégué as U Ootn-
massion départementale «as sAevntS 
déalgné par ls préfet 

Jury des études musicales 
du Nord de la France 

Voici ta* résultats d* la séance du 
mercredi 10 Juin, séance que présidait 

Edmond Osujac, premier grand 

férent* de celle que pouvaient Ima
giner le* habitant* d'après le* *ssu-

rapatrlés. Ces comités seront présidés, UtI l e > h e , i t a n u et briser les forces ' ' - y - j ë , , n i m e r a s i l'on "considère 1 
par \f* prélet* délègues. Leur doubls | h o , t l l e l ft u Révolution nationale.» ^ d f e 5 M ndèal proposés aux Jeunes 

depuis Diego-Suarez ver* 1* »ud et le _ ™ _ " , . . i> i - .*nérar*c . trôux nul m l M l o n , • " » d*»»urer aux prlaonnlersi i r 7 signatures figuraient au bas de > r r a n - a l , M n , emploi, on constate que 
«nd-est de la e n n d e lie On confirme f ^ T . ,L. g~ . c a , r o u * ' t™ i l'aocueU qui leur est dû et de promou- L , t t , ^ ^ . M de fidélité venue de . f. * exemple sans prècèdrnt que 
sud-*st de j a grinoe ^ ™ ^ » ^ e | la 8 Juin 1M1. affirmait qu* 1* levée , voir l'entr slde effective de la popula- ^ J " . i n c et prise au haaard entre ; _ " - ï „ r l o n s iulvre 

du blocu* allait perm«ttre un r»vl-' tlon envers les famille* de prisonniers. t l u m n t l t * d'autres, n n'est pas possible J N f K r a l t . n p», d , notre devoir de 
voix émouvante^ des ^prison- , d o n n e r a u x j e u n M en chômage un 

Des co lon iaux et des Juifs 

• ! _ l 1L r *E*£ . ' t , t iSL£îJSÎ? s^ï . i î , ,? '? , ' ; ' p r l z a « B o B 1 » « directeur du Cou fiants messages » n t parvenu, au grand o ^ J n Q U S , b»aucoup S ap- a*nc*_ser» ^irtmestrieUe » ! * " ' ' « " valoir, d* L U I . , et qui . e s t tenue 
soldat qui Incarne la France. prendre Plus on l'étudle. plus on estItroisième trimestre 1943. ^ d e m a n - l r u # a # 1-HopltaI-Mllltaire 

impressionné par le soin apporté à don- [ « • • • • . ! • • • • » • . ' « •* ' . •» ' "om"* ° « " ' 
. . ^ . . - „nm nKIt/Mrt- igai OU SVaBt M 1» 

trimestre. IDandoy. d'Anlche) 
Secondaire, première dtvtstea. — 

Premier* distinction à l'nnanimité 
Dandoy). — Pre-

Bernadctt* T< 

Ecoutez 1 - -
< La confiance qu'Us peuvent lnspl 

s*r, l'influence qu'ils peuvent exercer t _ r a t l q u e 0 n n e c r é , pas au ba-'cédant 
A leur retour, les prisonniers les met- j s a n l d e s m o ùvements sans avoir au1 

préalable pensé à l'idéal philosophique 

Primaire, deuxième division. 
nier* m 

IDandoy. 

Les salaires dans le Nord IFlrmln Draple 
. . r» _ j / •_• • Imiere distinction 

et le Pas-de-Calais 
cru* d* petits détachement* ont 
atte int 1* port de Bohemar, situé t û l lésmênt facïle 
900 km au sud-est de Diego-Suarez 
ainsi qu* la localité d'Amblloae. i 
100 km. au aud de la même ville. AU COMITÉ ÉCONOMIQUE 

INTERMIUISTÉRIEL La Frasce peat compter 
de manière absolue 

sar ses enfants raalfaches | Fixatiea des prix ponr le commerce 
Au moment ou Madagascar tra- «t répartitioa de la campagne 

ver** la* heure* douloureuse* qu* lui betteravière 
Inflige 1 *gre**ion bnUnalque . tou«, . 
W tasbiunu tiennent à honneur! p » " » ' "> M l n ; ~ ^e «"»'«* *oo- •*£ 
d'affirmer A la Prance leur amour e t i n o m " » u e totermlnlatérlej t>»t réuni, 
leur fidétité I ' n * r c r e d l a Pari», sou» la présidence 

déchus de la nationalité 

française 

nier» ne soit pas entendue du pays j m j m e réglms"que celui de leur» frère» 
tout entier. j français! 

Las Union» départementale! 
interviennent d* nouveau 

L'Union départementale de* syndi
cat* ouvriers nous communique : 

MM. Oullloton. secrétaire généra] 

Chabert. d'Avesnes). — 
distinction : Oisèle Huet (M. Chabert) 

I Saperienr. deuxième division. — 
Deuxième «tatanction : Jacqueline 

lOumont (M. Chabert. d'Avsanas). — 
Troisième distinction : Charles Ble-

Irant (M. Chabert) 
Supérieur, première division. — Pre-

C'**t ainsi que le* délégué* des de M. Pierre Cathala, ministre de 
JournalUt*. de langue malgache et finance». M_Blohalonn*. *eorét*lre 
i e . représentant, de* famille. n o m - i a E t * ' " '» production indu.trlelle ; 
brauw* de U grand* lie viennent I «a*. OihTut. aecrètalr. d'Ktat aux 
d-adr*«er . u mareohal Pétain un i oommunlcat lon. : Lagardelle. ^ c r è -

Quand les fumeurs 
partent e n vacances 

M I I C n p Cftfl I tfilONNAlRES — Vn * r " e mcendle s'est produit M m n l o n départementale des «yndl-imien prix : Andrée Werquln (d'Ar-
K L U i U C 3 U U L,CUfUlvisr»M\uo a u x œ l n M d . u ch«»ott*. près d*\amu O U T r i e r , d u Nord, et «otairs Cho- ImenUéris. M. Seutln) Aimée Quln-

enni e n n e r m i S S i O U Lyem. Le. ouvriers purent se »*uver.| ,„„, awréulr* de l'Union départemen-1ohon (M. Houard. de' Vslenclennes) 
sauf quatre Remontés é la surfsce.| t a l e d u p , , ^ e . c a l a i s , qui. é de nom- _ Deuxième, „ „ , à r n na«l i»uU^V»J 

dénô* ' trol* d'entre eux n'ont pu être ramenés | nreuses reprises, étalent déjà Intente- \ lentlne Delmarle (de Wattlanle* M 
• la vie. Un quatrième, âgé de 17 ans. n u l aUprès de* «utorltés compétentes.Seutln), NoSlla Verdlère (M Dandoy 
n'a pu être retrouvé. pour le relèvement des salaires desId'Anlche). — Deuxième, prix • Made 

_ M. Glbrac, secrétaire d'Etat aux j OUTrlers de toute, l e . industrie. du | l « | n e Plnelle iM rsana,,', Simonne 
conunaniosUona, a donné _ de* ln*- |* i o r d e t du Pas-de-Calala. ont. le mer-1Badin (M. Chabert. d'Avesnes) — 

Deuxième accessit : Renée LeuUler 

Vlohy. — Par décret publié au 
< Journal officiel ». SI membre* de = • , - . 
l'.rmé* colonial* «ont déchus d* ia| Le Quartier de _ * • " " " .. 
nationalité française. Un autre décret de la légion de» volontaires f.ança.s 
retire la nationalité française à 13! contre le boichevlame — a !••* i »xri-

fa, dont lea frérea Well, industriels vè« ds ^ nouveaux^perm.sslonnal.es 
connus avant guerre. Le commandant Pierre Costantlnl 

président du Comité centrsl de 
de Rose, secrétaire 

générale étalent présents, ainsi oue 
M Westrlck, conseiller d'ambassade, 
qui avait tenu S assister su retour 
de* légionnaires. 

Ceux-ci. après un Joyeux repas, 
reçurent les Instructions relatlvss S 
leur permission 

Ls lendemain 
i travail • Bsrnaud ' peuvent toucher » leur débit habituel. 

axttsaaa* où s exprime, avec leur gra- * l r « « E ^ »» *™»»' • J ^ ^ l : trois décade, à l'avance Toutefois, Us 
titud* pour la sollicitiude de la Pran.|<»«1*«u* »"* relation» économiques | ^ ^ n , ( a l r e p r r U T # d e l M l r ^ ^ n c à . J ^ . ^ l 1 ^ nrévu pou 
ce envers Madagascar, leur loyal'franoo-aUetnandes. et 1 amiral Au-, l a i d « d'un certificat patronal. ^ D

d „ ' t | C k e u d'alîme 
attaobement a la mère-patrie. iphand. MCretalre d'Etat à la mari-1 

< En toute* circonstance*. U P r a n - t » ; « 
e* peut compter de manière absolue 
sur ses enfants malgache* », affir-
xr.ent-Ua dan* leur conotualon. 

l'occasion du ras 
pour la dUtrlhu 
lm«ntatlon et des du 
ammsndant Oos- 'Jer 

I V ^ S i r r a d r e H ^ e * | = ^ ^ , . - é n <rU 
S.,onn.L.r,.V ' £ n f u ? ^ . } u l : f u « l u - Afin « e l u r la -

tructlons pour que 1* trafic annue l | c r e d | in Juin, fait une nouvelle dé' 
du Rhône soit porté de «00.000 à marche auprès de l'administration pré-
900 000 tonnes. Par la suite," c'est 2, rectorale. 
millions de tonnes qui seront *che-| , Des renseignement» qu'il» ont 
minées par eau. soulageant 4'stit't" obtenus, il semble que cette demande 
les chemins de fer. |«olt *ur le point de recevoir eatlsfsc-

— Un convoi de 100 prisonniers ra-1 tlon et qu'Incessamment les arrêtée 
patries, dont un certain nombre de préfectoraux, complétant celui du 36 
malades, est arrivé à Lyon. Janvier dernier sur les salaires anor-

— Le timbre que l'administration | maternent bas. vont être pris pour 
des postes a fait graver à l'occasion! maintenir ls hiérarchie des sslslres 

aire de la naissance de' » L'ensemble des travsllleurs " 
Vienne (1341-1396). 

(Mlle Pérou, de Maubeuge) 

LILLE 

tm Sacré-Csear 
Demain vendredi, à 10 h., ra**** so

lennelle chsntée par les élèves de l l n a -
tltutlon Notrs-Dame-des-Vlctoirs* pour 
l'Institution Notre-Oame-dee-Victolre*. 
l'Institut technique, l'Institut 
stonnel roubalslen et 
Sacré-Coeur 

L rue Prançol»-Bae., à Lille, pour le 
» Juin au plu* tard. Droits dlnserip-
tlon : 30 franc*, dont M remboursa-
bl** en cas d'inauceé*. 

NORD 
Ua estproyé da fjuùria est arrêta 

poar dstaaraesiiat da feads 
i Soraam 

Un employé de la mairie d* Bomaln, 
Jules Lambrecht. a été arrêté et écroué 
A la prison de Douai. Chargé du *»r-
vlc* de* étrangers, on lui reproche 
d'avoir perçu A «on profit da* T-—-*r» 
qui lui étalent remise* pour 1* renou
vellement dee carte* d'Identité. 

Les f s a x inspecteurs d a coatrûle 
La* faux inspecteur* du contrôle 

économique dont la présence a été si
gnalée dan» le Cambré*!* continuant 
leurs opération*. A Boursles. che* Mme 
P**fo****-H*go, éplelére, Ua *• firent 
remettra 1.000 fr. après avoir proposé 

églonnal 
rendant hommage A leur vaillance 
à leur clairvoyance patrlotlque_ 

Puis, avec le capitaine 

comité a examiné notamment L a p r o d u c t i o n 
deux importante, quert lon. portée. d p a l c o o l d e t o p i n a m b o u r s 
S son ordre du Jour : d u n e part. r 

la rixation de* prix pour le com- ! Vichy. _ Afin d^encourager U pro-Z a . . . •» < • . , , « . ! « « i . ^an^rtition1 ductlon nationale d'alcool, une dlspo- ^u1»- » v e f , '" £ S £ v«™ITiu meree et. d autre part, la rèpsrtltion, § u ] o n r , ( „ . , „ , . bénéfice des comm.ndant le dépOt de Verasllle 
de la prochaine campagne bettera-, p r o d U c t n i r , d e topinambour*. Ceux-ci U P«»» devant les s - - -
vlère en vue de la production dui r-cevront soit de l'alcool carburant. Jeunes qui quitte.ont 
jucre et celle de l'alcool. Le reste de! soit de l'alcool pour leur usage cornes- ' saines A destn 
la séance a été consacré A une dis- tlbl* tamlllal. 

générale aur lea différent» 

A LA MARTINIQUE 
l'immobilisation 

d e s n a v i r e s d e g u e r r e probiémeef"qu«~r^J"i« râvitl!iièmênt Une personnal i té Indochinois.- - \«t
 F'n.'an

,
n

,'n« %c
arV'cu^emè" 

A u ancietuchsiseurt k pied 
Le» snelens des 18m» et S S " b— 

premier| notre région bénéficiera ainsi d'une taillons de chasseurs A pied feront u n * traruactlon de 2 000 fr Chex Mme 
1200 001 amélioration aenslble de ses moyens i célébrer dimanche A i l h 30 en la Chopin. Ua n'insistèrent pas, appre-
du 1« d'existence, s basilique Notre-Dame de la Trein. ! nant qu* 1* garde ehampêtr* logeait 

•Pécula-j • _ à LUle. une messe A 1* mémoire d*'"** 
au maximum ' 5 ^ - » - , , . ; « - , A,, h a r r n l a u r p g t l e u r * camarad** décèdes. 

î i a u r e a i L e i famille, des défunu et le* an-
Séries ! c l < & * chasaeurs des autre* bataUlons 

dan» 1* même Immeuble. 

front de l'Est. 

e s t a c h e v é e p r e s q u e 
Vichy. 10 Juin. — L'ImmobUlsatlon 

de* navires de guerre français dans 
t** port* d* la Martinique aat pres
que termine*. En ce qui conosrn* la 
question de* navires de commerce. U 
n* faut «attendre A aucun change
a ient dans Iatt i tude français*, la
quelle a été définie clairement dans 
la note qu* M. Laval a adr«—ée 1* 
1S mai au gouvernement des Etats-
TJnl*. sn réponse aux revendication* 
formulé** par la» Américain» a l'égard 
de* Antiile* 

du pays 

Dans la région de Roanne 
UNE TORNADE 

détruit les récoltes 
et contraint au chômage 
de nombreuses usines 

de tissage 

est arrêtée p o u r faux 
Saigon. — Par ordre de l'amiral 

Decoux. gouverneur général, M. Ar-
dln. président de 1» chambre de 
commerce de 
arrêté récemment aou» l'Inculpatlo: 
de faux en écriture vient d'être des
t i tué de se* fonction* ainsi qu* de 
celles de membre du conseil supé
rieur de l'Indochine. 

bonne sur tout le terrlto.re, en raison I 
de ls chaleur précoce. 

LES MOINES 
Saigon, qui avait été rMJ GRAND SAINT-BERNARD. 
ent *ou* llnculpatlon I INFIRMIERS EN ASIE 

Paul 

Les Musulmans de Sa igon 

pensent 

Vlohy. — Les moine* du Grand 
Saint-Bernard qui, il y a neuf an*, 
avaient quitté leur couvtnt de» 
Hautes - / lpes pour al-er chercher 
dana lea montagnes d Asie un nou
veau champ d'activité, voient leur» 
TOSUX comblé» d'une façon inatten-. . . . . . . . . . . . _ „ , . . , „ » Roanne, 10 Juin. — Une véritable !•>»>» i 

«•iru^ ^ M m f n „ ^ î r ^ l t o m a o . s'est s b . t t u e »ur une p.rt .» à l e u r s f r è r e s d e D j i b o u t i ! due. I<s avalent quitté leur ermitage dan* 1 incertitude quant à la . . . . . . „ _ _ .._ „ „ Ti. _ * , . » ™ „ . „ , . . rt^»,n» icnirtemns encore dan* 1 incertitude quant 
déclaration faite par M. Corde* Hull. 
a u cours d'un* conférence de pre**c 
à Washington et salon lsqu*iie, d ici 
elaui jours, de nouveaux facteurs In
terviendraient dana les négociation*. 

CARNET 
Naissances 

— Marle-Paule. F.'snçoae. Ge 
vlève. Marie-Agnès et René 
heureux de vous annoncer la nais
sance et le baptême de leur petit 
frère André. 

De la part de 
Couvreur-Lerouge. 

Le 2 Juin 1043. 
Le Vlnage. Ronoq 872«8d 

— René. Marle-Josèphe. Sabine. 
Martine et Félix ont la Joie d'annon
cer la naissance d'un petit frère 
.Marc. - M. et M"" Félix CSmplon-
Betisrart, 5. rue du Qénéral-Bonnsud. 

Tourcoing, le 7 Juin 1942. «7820d 

Mariage 
Lucienne r'rary 

— EPREUVES ECRITES. 
sont priés d'y 

Au cours d* 
putée msttrlse 
Treille prêtera 

Allocution pa: grand mutilé de guerre. 

slster. 
la cérémonie la ré-
e Notn-Dam* d* la 
3n concours. 

le chanoine Zoete, 

PAS-DE-CALAIS 

— Mademoise-llf de la région de Roanne. Des gréions i P a r l , _ , . _ „ „ , « . „ , * , . _ d , en 1933 parce que. depuis longtemps 
de la grosseur^ d'un « u r d . p i g e o n j J ^ l t é o o x î t . ^ * ^ " . r Ï Ï . t l c . > ' P r * " ^ « » u f " ~ u t e de,; m . n et Monaeur Albert Crètl.n « n t 

t,*>a t. A» ; \a— AX *. *. J Ainftx » avait Derdu sa raison ae tre , neureu* ue vutu i*»iie ? 
" t ! ' ™ \\Tu\Z S . ^ r î l e r f n r " ' ^ . « f i c d e . p?*Wn* y étant devenu! mariage, qui »«r* célébré 

Sx . P T r î ! ? ' . r i ^ ï 2 J Î Î Ï 5 L ^ lassx*x*Ja nul Us partirent pour! mité en l'èglue Sa'.nt-Ma 

de vous faire part de leur 
dan» l'tntl-

Martln. A Rou-

AU VATICAN 
Les réceptioag dn Saiat-Père 

le* récolte* 
d'ouvrières 

Rome - AU cour» d» reudlence' D » n * "* """P»*11 

habituelle de mercredi. S S pie X D * céréale» et de fourragea ont été 
a reçu plu» de 3000 personnes parmi très durement touchées 
lesquelles 1 ambassadeur d'Eapagne. S Au total 14 communes ont sout

ins délégation de cinquante , 5 r l d e „ „ , véritable cataatrophe 
qui a atteint aussi les communes de 

•ont tombé*, détruisant le» récolte», 
bruant lea vitres des habitations 
de* usines d* tissage. Le* éclata de» 
verrières tombant sur les métiers ont Salg0"n" "désireux d*~ venir en aldâ I ï'Asl*. Su: 
occasionné de* dégât* aux tissus en à l e u r i coreligionnaire* indigène* de ! sommet du mont Latza, A une altl-
cours de fabrication et le chômage ; DJIOOUH v i a n n e n t d'adre»»îr A cet- i t u d e de 3.800 métras, 1A ou ae rejol-
atteindra dea millier, d'ouvrier» et , ̂  i n t e n t l o n u n e TOmme d e 80.S75 * » « * l e « "allées ds Mékong et de 

francs au c l d d . c e t t . ville Jalouen. Us fondèrent un nouvel 
hospice qui peut être «ppe.é A jouer 
un grand rôle ch étien dans les 
futures b»t«l le* qui semblent de-i t t %mis qu'une messe »era célébrée 

Roubalx, 8. rue du Maréchal-Foch 
Avelln, rue dlînnetlèrc*. 

Noces d'or 

- L'amiral Lacase, da l'Acsdémle 
française, présidera, vendredi au 

I ThéAtre de La Madeleine, la matinée 
«amas d* la confrérie ds ls • Vierge i '"," ~ àV'»sà7*s*B»ssBsŝ s*^»x« t" o o u r * °' 1»1u , 1 1« M Raymond Pa*-
*» Ptl.r ». .mai qu* plu*leurs cen- »> « • ' « « ^ I " » « ™ « « [ ^ l'homme qui a le mieux connu 
tain** d'Italiens st un groupe de sol-' • arrondissement de Montorison et i Lysutey. psrlera du grand colonlsa-
aaas allemands 'du département du Rhône 'teur. 

Louis Dhalluln-
Catteau annoncent A leurs parents 

. amis qu'une m e u t 
voir se dérouler d»n» le province l l e u n d i 15 juin. A 10 h. 80. en 
d'Assam. entre le Tibet, la Birmanie iéglise Saint-Joseph (Orolx-Rougel. 
et le Bengale, batailles sur les s roooasion de leur» no:*s d'or. -
eh»mps desqueilea le» religieux rèap- 309, rue Pont-de-Neuv lie, Tourcoing 

Ua baadit ssasqaé 
extorqac 450 francs 

à aae esbaretièr* de Bssasscsjaes 
u a: , 4 • L'autre nuit, un bandit masqué s* 
A la mcmoire des s a c i e n s présenta à Blendeeque*. che* un* ca

stes 3 8 " ' et M ' " bataiUoa» d s ebart oaratlère, Mme Véniel et lui demanda : 

majeures (Ire partie). — Série 
dlnalre : rue Je«n-B»rt. n« 31 (pré* 
1* Faculté de* lettres) : de A A Z. — 
Série A spéciale : rue Auguste-Angel
ller. n° S (côté Faculté des lettres) : 
de A A Z. — Série A prime : rue Au
guste-Angelller. n» 9 (porte centrale) ; 

eue-1 d» A à Plouvlez ; rue Auguste-An-
son t gelller. n" S (côté Faculté de droit) : 

de Pluchart A Z. — Série B normale : 
rue Saint-Sauveur (mairie de Lille, 
entrée Salnt-8»uveur) : de A O in- , 
dus) ; pl»ce Phlllppe-Lebon (Faculté j •J"̂  ^J?^u oa* °* <=*»>» (formation 1 main contenant 4S0 fr. et 
de* sciences) : de H à O inclus ; rai JJ * * " ' R.C.C. de Maubeuge) feront disparut avec cette somma 
Oauthler-de-Chêtll!on, n» 50 (Institut '• f*."™™ u n e meese le dimanche ê Jull. . 
de physique) : de P * Z. — Série B | '"• * n h. 30. en U cathédrale No-
spèclael : rue Auguste-Angelller. n» s ' tre-Dame d* la Treille A la mémoire 
(côté Faculté de» lettre») : de A A z . ]de leurs camarades tombés au champ 

Séries mineures (Ze partie). — Phi- ' d honneur, et A l'intention de leur* 
losophle de m»thém»t!qu» : rue' Au- ! camarades prisonniers. 
gnste-Angelller, n* 9 (entrée centrale) : Les fsmllles des disparus sont tout 
de A A Z | apécialement invitées et de» place» 

Séries msjeures ( ïe partie). — Phi- '*ur seront réservées. 
losophle : rue Jesn-Bart. n" 31 (près Le sermon sera prononcé par Mgr 
la Faculté des lettres) : de A A Du- ! Régent, snclen aumônôler de la 1" 
rlex ; rue Auguste-Angelller, n" 91 Armée. 
(coté Facu'té des lettres) : de Durln | 
A Lefebvre Henrt ; rue Auguste-Angel
ller. n* 9 (entrée centrale) : de Le
febvre Janine A Ramon 
Angelller, n° 9 (côté Pkutbc o . U I V U I . 
de Rstel à Z. — Mathématiques : rue de la licence en droit 
Gauthier-de-aiAtlllon, n» SO (Institut j „ „ , „ * , . in*tltut d'*rt : d* Af-

UniTersité de Lille 

AISNE 
Ua eavrier agricole 

et aa caJtrfstear trafiqaaieDt 
La gendarmerie ayant perquisiMonnl 

cher un ouvrier agricole de Prisches. 
Emile Rlnguet, et chez un cuulvsteur 
de Barzy. M. Tacquenler. découvrit 
ue* stock* de beurre, tabac, Jambon, 
etc. Che* Rlnguet. qui est pourtant 
en chômage, on trouva une somme de 
102 000 fr. Tous deux ont été inculpés. 

de physique) 
S*lnt-S*uv*ur ( 
Saint-Sauveur 1 : de H A Z 

Séries mineures (Ire partie). — Bue 

— Un des SU du président Reo**-
Londre*. 
«écerné A M. Kailay, 

p-éaident du conseil et ministre de* 
Auguste-Angelller linalre» étrangère» de Hongrie, la 

Faculté d* droit -

mslrie de LUI*, entrée w™. ^ " i " , ÏLT 1 » . ^ . ^ S i ' ~ U rûhnr ! 
^ . u - T _ t r •**•"' oe* iete* . d . Lenn. a . . i . l d . n l au con 

Angelller. 
> année : Faculté des lettre* 

A A Z. 9. rue Auguste-Angelller 

de droit) 
tl. — EPREUVES 

DE DESSIN. — Première partie. — 
A ordinaire : rue Jean-Bart. n* 31 
(pré» I» Faculté de» lettresi : A «pé
cule : rue Auguste-Angelller, n* 9 
(côté Faculté des lettres) ; A prime : 
rue Auguste-Angelller n« 9 (côté Fa
culté de droit) ; B normal* i place 

paraîtront comme Infirmiers. 

— La Jeunesse oivrlèt» c*»ié»i»ns« 
d'Afrique du Nord *. réunira en con
grès A Alger, les 20 et 21 Juin. A l'oc-
csslon du 15* anniversaire du mou
vement Joelste. 

! — Le mlautr» d* la guerre bntaa-
l'N'l VERSITS ( ATHOL1QI K FACUL- i alqae a donné l'ordre A tous le* rè-

Tt DES LETTRES. - EXAMEN DE glment» de Oande-Bretagne d'en-
paoAGOGlE APPLIOl'gR — Un* «ea-lvoyer leur, «abrea A la récupération. 

ion d examen aura lieu U Jeudi 2 Un petit nombre a été conwrvé pour 874820 OhAtlllon. n* 50 (Institut d* physi- Juillet, a a h. 8'inscrire su sscrètanst. 1** parades. 
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L'ASTI PniiRPRE 
• s i • • ^sW D a r Josenh-Louis Saneiaume • 

par Joseph-Louis Saneiaume 

Soudain, «n un clin d'ail, tout dis
parut : U retrouva le cadra même qu'il 
venait d* quitter, le sommet de 1* 
colline sur laqu'lle H ae trouvait, la | 
«taille ruln*. 1* payssge familier.. 

U se demanda s'il n avait pas rêvé. 
SI es B'Stalt pat te un* répercussion 
du cauchemar qui avait hanté son I 
sommetl La déformation vtsue.i- ava't 
commencé par la transformation d* 
l'sstre du Jour en un astre semblsble 
à celui qu'il avait vu dans son rêve 

S a* comprenait pas .e phénomène 
dont U avait été l'objet. Un rapproche-
géant ('Imposait avec U singulier *r 
aidant dont svslt failli ê'r* vtctlm* 
ejaers** Dervel. Tl n* devait d'avoir 
la vl* sauv* qu'à l'Incomplet» altéra
tion 4* ses facultés. Un m*d*cin-*p*-
atall*t* sursit peut-être pu en dê-
apmili la eau*.. Lui. en èt*lt incapa
ble 

yj redxeendlt rapidement, repassa 
par la petite porte et traversa I* parc. 
D* loin. Il aperçut Ororgo* qui lui 
******** ds* >sfn»'iw S* la main. 

_ Voua ave* allongé votr' promena-
«e i Vos» et** an retard V*n*s vit . t 

CHAPITRE V 

Hughes s e t . l t bien ganté de racou-
tsr l'hallucination dont U avait été 
victime st qui sursit pu se terminer 
si tragiquement Les Jours svalrnt 
passé, aan» rien amener dans la rie 
dea hôt s des Tourbières 

Os.rses Darval semblait complète
ment rétabli de sa dtp.-'ssion oerv-u-
M Quant à Hughes. U n'*v*lt ressenti 
aucune autre altération de ses facul-

I tés Se* nuit* ét»lent radevenu»* p«i-
I sibte*. L l'oranlement nervux qu il 
i avait subi le lendemain de son srrlvée 

ns pouvait résulter. pensalt-U. que 
| d'une auto-susgest'.on provoque* par 

le* déclaration» qu» Oeorges lui avait 
fais» 

L* Jeune homme avait tout fait pour 
lui rendre son séjour agréable : par-

I tl*. d . rhas*e. de pèche excursion, i 
'1 s Ingéniait à c* que les Jours passent 
•ans ennui et Ruerbe* était ravi de 
l'attmtlon dont U était l'objet. Mena. 

I m* Darval n'avait pa* été sans ra-
mtrquer 1* mieux qui s'é'alt produit 

i dans l 'eut ds son m*. Un soir, ss 
i tsotwaal saule a**a 

l'avait chaudement remercié d'être • 
venu tenir compagnie A George», de 
.Avoir distrait et devoir sinsi contri
bué A son reptd» rétablissement Elle 
avait paru éprouver une immense joie 
en cous. .tant la transformstlon qui . 
s'eta.. opérée ches le J une homme 
en i'espa-e d* quelques Jours, 

Plusieurs fat*. Hugar» avait fait ai- '. 
luaion S son prochain départ ; disque 
fois 11 avait cède aux prières ds Oeor- i 
**s. Mais 11 ns pouvait plus différer | 
.on retour A Pa: ls. 

La velll-, U avait fait part de sa dé
cision A Oeorges Darval en lui préci
sant qu'eu* était irrévocable. L* Jeune 
homme avait convenu de .ui écrire, à 
la moindre sler-e 

Hughes acnevalt de ooueter s* vi
lles lorsque Qecrxes en.ra sn coup de 
vent dsns la place : 

— Voua et.s p.ét. Hughes T Mon on
cle vient de m avertir qu'il part ce soir 
pour Mar-eill I Voilà bien ma vaine ' 
Je vais rester seul Ici. Tant pla I Voua 
êtes tellement sympathique à mon 
ono.e qu'il a même Insisté pour vous 
sccompsgnsr à ls gère 1 

~ Msu ne devons-nous pa» faire le 
i cnemin à pied, pour cauaer plu* lon

guement ? 
— C'**t c* qu* J'ai objecte Vous 

I pense* bien que J'étais furieux, dans 
: le fond de voir que nous ne pourrions 
i pas parler librement Mais ls pauvre 
! homme n'est pas subtil. Il est têtu par 
I surcroît 81 bi»n qu* mes efforts pour 
! le diesusdei d* e* projet n'ont fait 
I qu* renforcer son mé*... 

— Tant pis. Hissas »a ssMrs pax-

tl... Js suis touché ds ses bons senti
ments à mon égard. D'slUeurs. pour
quoi revenir sur le psssé ? Il vsut 
mieux n en plus parler. 

— Après, tout, vous avez encore rai
son. Descendons, il nous sttend Bi 
vous ten s. absolunien. à pr.ndre le 
train de 9 h. 4i, U faut partir ! 

Le* deux Jeunes gens dégringolèrent 
les escaliers Dans l'entrée, se tenaient 
Madame Darval et son beau-frère 

— Ah ! P . voilà enfin, poussa Ger
main Darval. Vous n avez pas l'air de 
vous douter qu? Je vous accompagne., 
et Je n'ai plue mes Jambes d; vingt 
env. 

Ils avalent vingt minutes d vaut eux 
lorsqu'ils arrivèrent à la station de 
MssvUvaL 

Hugh?« laissa Oeorges Darval et son 
oncle à l'Hôtel du Commerce, tandis 
qu'U allait prendre ion billet. D vint 
les rejoindre au bout ds quelques 
minutes. 

— L* train est innonce àlala nous 
pouvons rester un Instant Ici. J'ai 
bien ls temps de parler encore un 
peu... 

— St quand raviendr^s-voua parmi 
nous ? Vous savez qus voua seras tou
jours le bienvenu, déclar» Germain 
Darval en ébauchant un sourire Votr* 
prècenre a transformé Oeorges. Il 
avait besoin d'un peu de distraction, 
j * craignai» pour sa santé.... 

Ils bavardèrent avec animation, i 
Mais l'heure psssslt. Le train devait J 
être proche. Us sortirent de la salle de 
i'aub-Tge «t gagnèrent le quai de la 
pet.te gars. Deux ou trois payaans s t - l 
tendaient pitlemment l'arrivée du i 
train. 

Celui-ci ne tarda pa* à apparaître 
La locomotive poussive haletait, 

. traînant derrière elle un maigre con-
! vol de wagons. Le soleil commenestt 
| à chauffer et Hugh** fit la grimac* en 
; pensant à l'aorutiasement que lut 
causal-nt te* voyages qu'il falsslt dsns 
des trains omnibus semblables A 

: celui qui de-servslt Ménllval. Il prit 
aa v*Us* et a'avança vers l'unique 
wagon dt oeux.cn» casse 

U ouvrit 1* portière et grimpe dans 
I le compsrtlment U plaça aa vsltse 
daivs 1* filet et deposs ss gabardine 
-ur a banquette, pré* d* 1* portier*. 

. afin de réserver s* place Mais c'était 
une précaution bien inutile II redes
cendit sur le quai. Oeorge» était Nul. 

— OU cet donc pas*» votr* oncle? 
; questionna H'iehrs... Je val» vous dira 
i adieu et Je n'ai guère de tempe A dis

poser. Le train ne s'arrête qu* quel-
! que* minute* 
l Oeorges jeta un coup d'œll clrcu-
j l»lre et «oerçut le vieux «avant *n 
I converaatlon avec le chef de «are 
I — Voyes-1*. lA-baa. «lions à lut. U 
est tellement bavard qu'il vous tarait 
tnenquer le train 

Ils le retoian rent «n quelques en-
JambsM. Oermaln Darval s* «tourna 
brusquement s a las SBtsxaaaat venir 

«t U réprima un léger hsut-le-oorp. 
en la* voyant. 

- Tenea, e*s«t Justement A ce 
monsieur que J'ai délivré le billet 
pour Parl... 

Mais l autre ne l'*cout*lt plu*. U 
«ntraln. 1** d*ux jeunes nomme* .ur 
e quai, laissant tomber froidement la 

converaatlon commencée, à rébahlase-
rnent d* «on ïnt*rlocut*ur qui n'en 
revenait p u d'une telle dèalnvolture. 

L* sifflet Jet* dan* l'air son cri stri. 
d*nt Hughes ssuta dans son compar
timent, «près «voir «erré les msins 
qui se tendaient. D était rampa L* 
train démarra lentement, et peu a 
peu, re'rouva son slura habltuMl*. 

Hughes regardait A travers les vitres 
d'un sir absent. Son esprit étslt trou
blé par 1* petit Incident qui avait 
marqué son départ. Sa curiosité étslt 
éveillée La* paroi** du chef de gare 
n* lut avalent pa* échappé San* au
cun doute, le vieux savant avait ques
tionné est homme sfln d* oonnaltr* 
da façon MtSalui la destination d* «on 
voyage Mal» a* favalt-U pa* annonce 
en quittant lea Tourbière*? L'onele ds 
George* l'avalt-ll mis en doute et 
étslt-ce pour oela qu'il avait tenu a 
raccompagner à ls gare? Dan* l'affir
mative u fallut (upposar que son 
Identité avait été découvert* par 1* 
vieux aev.nt ou q u . celui-ci av.lt 
Intôrêt * et qu'il s'élolrnàt du do-
msine Mil» pourquoi? N'*v*lt-ll pa* 
déclaré partir 1* soir même pour Mar
seille? 

Un* Mé* subits germa dans la Ma* 

d . Hughes. Ss décision fut vite prise. 
Il allait la mettre immédiatement a 
exécution. Il saisit ss valise, prit son 
chapeau, plaça son manteau sur son 
bras et il se dirigea vers le* lsvsbos 
L* couloir était vide. Son p.an ee 
trouvait facilité II entra, pou*** la 
targette et *c mit rapidement *a de
voir ae se gr.m.'r En partant. Il avait 
envisagé la possibilité devoir besoin 
de recourir à ses talents professionnels. 

n changea de costume, retourne sa 
gabardine réversible, et. A raid* d'un* 
minuftcui* ooite de fard, opéra un 
aavant maqul'.lsge de ses trait». SI aa 
regards dsns ls petite glace ave* com-
plsissnce 11 était asttafalt d* «on 
teuvre Personne ne pourrait 1* re-
conneitre dsns cet tnoo>uu d'une 
trentsine d'snnéee, «ux vêtements 
sombre*, su teint terreux qu'agré
mentait une moustache broussailleus* 
U avait 1 spparence d'un paysan en-
dimanche, avec son manteau aux re-

l ver» étriqué*. «* crevât* voyant*, aon 
*lr Inculte, se* msins pasalis au brou 
d* noix. 

n reprit sa v»li*e *pr*a r»voir re
couvert* d u n e enveloppe en étoffe 
noire, rassortit de» lavabos et gagna 
l*s srsgnns de troisième ola*.* ssns 
que son msnège eût été aperçu. 

L* train ralenttault Cétsl t I* pre
miers station après Ménllval. Hughes 
d**c*ndlt tranquillement, attendit qu* 
1* train tut reparti *t (U* SU guleztét 
demander un billet d'»ll*r n ' retour 
pour Ménllval 

H revint eur le quai, sortit un jour-

I nal de sa poche et s'installa commo-
t dément sur l'unique b»nc d» la gara, 
I tac. A 1» vole, en attendant le Pra-
i mler train. 
I Son ai tente fut longue. Un* heur* 

passa Enfin. 1* train arriva. Posément, 
' Il s'installa dans un eomp*rtlm*nt d* 
I tiolsléro*. avec de. geste* mita et 
I mesurés, n* trahissant aucun* agita

tion. L** quelques voyageurs d* ton 
i comp»rtiment le regardèrent un la*-
! tant puis •• détournèrent d* lui. n 
i était satisfait, sûr d* passer Inaperçu, 

Il arriva bientôt au terme d* aon 

rircour» et II redescendit A Ménllval. 
employé de la gare, en détachant la 

I coupon de «on bUlet, étslt à c*nt 
lieues d; s* douter que I* paysan In
signifiant qui! avait sous les yeux e t 

I l'invité de* Darval auquel il avait 
i délivre un bkUet pour Perl* as gai» 

sslent qu'un* seule et même peretrnn». 
Hughes ne retourna pa* immédiate

ment à l'Hôtel du Ownmerue. n n* 
voulait paa qu* l'on s étonnât de le 
voir arriver avec les autre* voyageur» 
•t rester quelques heure* k Ménllval, 
ssns but apparent. H prit un ebrealn 
avant d'arriver en vue a* la bStss** 
et U s'y angagaa d'un pa* décidé n 
commençait A connaître 1* pays n a s 
deux ou trot* kilomètre*, rejoignit la 
route qui reliait à* village k la gare «V 
•ans •• presser, u revint aur sss pas. 
Midi sonnait 'o-*nu'll p a i n la *»ulld« 
l'auberge Quelque» payes ns xaan-

patol» qu'il ae 

A 
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